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Ahmed al-Sharaa, le nouveau président autoproclamé de la Syrie, s'est rendu dimanche en Arabie saoudite lors de son
premier voyage à l'étranger. Plus tard dans la journée, il a rencontré le dirigeant de facto de l'Arabie saoudite, le prince héritier
Mohammed bin Salman. Le prince héritier Mohammed a fait hisser le drapeau saoudien aux côtés du nouveau drapeau syrien
à trois étoiles, remplaçant ainsi l'ancien drapeau à deux étoiles qui flottait sous la présidence de Bachar el-Assad.

M. Sharaa a déclaré avoir discuté avec le prince héritier Mohammed de la coopération dans « tous les domaines, en
particulier humanitaire et économique ». M. Sharaa a affirmé qu'il avait « senti et entendu un désir sincère » de la part du
gouvernement saoudien de travailler avec la Syrie. Il a déclaré à al-Arabiya :

L'Arabie saoudite joue un rôle majeur dans l'avenir de la Syrie et je suis fier de tout ce qu'elle a fait pour nous.

Ce que cela signifie : M. Sharaa est le chef de Hayat Tahrir al-Cham (HTC), qui faisait autrefois partie d'Al-Qaïda et est
désigné comme organisation terroriste par les États-Unis, l'Union européenne et d'autres. Après l'éviction d'Assad, il n'était
pas certain que le reste du monde accepte le nouveau gouvernement dirigé par le HTC.

L'acceptation de M. Sharaa de la part de l'Arabie saoudite indique que la nouvelle Syrie serait en train d'être accepté plus
largement. De plus, cela met en lumière le désir de M. Sharaa de dissocier la Syrie de sa relation traditionnelle avec l'Iran et
de s'aligner sur les ennemis de Téhéran.

Le fait que M. Sharaa ait choisi l'Arabie Saoudite comme destination de son premier voyage à l'étranger a été
perçu comme un reflet de l'évolution de l'alignement politique de la Syrie sous son nouveau gouvernement : elle
s'éloigne de l'Iran, qui était un allié clé du régime d'Assad, et se rapproche des États du Golfe.
—New York Times

Ce que disait la Trompette : Une prophétie dans le Psaume 83 mentionne la Syrie par son nom ancestral (les Hagaréniens),
et révèle qu'elle sera alliée à l'Allemagne (Assyrie) et à l'Arabie saoudite (les Ismaélites). Sous Assad, la Syrie était un ennemi
de l'Arabie saoudite et de l'Europe.

Une autre prophétie, dans le 11e chapitre de Daniel, désigne l'Allemagne par le nom prophétique de « roi du septentrion », et
indique que l'Allemagne et ses alliés entreront en conflit avec l'Iran. C'est pourquoi le rédacteur en chef de la Trompette,
Gerald Flurry, s'attend à une scission entre l'Iran et la Syrie.

Or, un pays clé, actuellement allié de l'Iran, n'est pas mentionné ici : la Syrie. Pourquoi ? Grâce au Psaume 83,
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nous savons que la Syrie sera alliée à l'Allemagne après l'attaque contre l'Iran. Mais je crois que ce changement
capital se produira presque certainement avant l'accomplissement de Daniel 11 : 40. Cela signifie que nous
pourrions en voir l'accomplissement très bientôt.
—Gerald Flurry, la Trompette, août 2024

C'est ce qui se passe actuellement. L'Arabie saoudite accepte la nouvelle Syrie au mépris de l'Iran. Attendez-vous à ce que
l'Allemagne devienne également un allié clé.

Pour en savoir plus, lisez l'article de M. Flurry, « L'Iran perd la Syrie au profit de l'Allemagne ».
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https://www.latrompette.fr/articles/posts/l-iran-perd-la-syrie-au-profit-de-l-allemagne-e5067f84-9124-4c56-8d9e-bbd3686d313c
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